ADRESSE 

D  E    L'E  Q  U  I  P  A  G  E 

DU  VAISSEAU  LE  SUPERBE, 

En  rade  de  Breft  ,  à  la  Société  des  Amis 
de  la  Conftitution. 

Séance  du  4  Novembre  17^0, 

Imprimée  par  ordre  de  l^Assemblée  Nationale. 


SSIEURS  ET  CHERS  AMIS  , 

Les  proteftâtions  d'une  reconnoifrance  fans  bornes  ^ 
d'une  amitié  frarernelle  &  inviolable ,  ces  vertus  C\  chères 
à  tous  les  cœurs  bon  Français  ,  ne  peuvent  acquitter  en- 
vers votre  Société  patriotique  les  droits  qu'elle  a  juf- 
tement  acquis  fur  tous  les  équipages  de  l'armée  navale; 
ces  fentimens  ,  nous  les  avioMs  déjà  partagés  entre  vous 
&  les  concitoyens  des  difFérens  départemens  auxquels 
nous  fommes  attachés  \  mais  cet  amour  fraternel  ,  ce 
zèle  infatigable  qui  vous  animent ,  qui  vous  ont  portés 
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k  entreprendre, cette  démarche  louable  ^  û  effciilicila 
au  bien  commun,  exig  ent  de  nous  ea  retour  une  con- 
duite qui  poilFa  îmuer  ia  vôtre. 

Ce  n'eft  ni,  par  des  roots  values  ,  tii  des  reriiie.^  am- 
poulés, que  i'éc|aîp..ige  du  V3\\ïi:;xn  /e  :h/pcrhe  vieni  aa- 
joLircNini  vous  té;i;oigner  ,les  ienriinens  qui  ranimant  ; 
■c'ti.R  par  Pexpreilion  pure  de  naïve  de  leurs  cœurs  que 
les  indîvidus_  qui  le  conipoienc  vous  ccinijiiinicjKnz 
leur  iinc^re  rcfolution.  Auiuriés  crir  votre  cxcn-iple.  pt^r- 
par  v"os  D,VM  j  nous  fomnies  viveoicot  pénécrcs 
des  vérités  que  vous  nous  avez  expolées;  raffurés  par 
votre  atracheiiient  3  convaincus  par  vos  raifons  Sc  vos 
îiiax-hnesg  nous  avons  leconnii  que  rinfabordinarîon  eil 
le  poîlon  le  plus  dangereux  dan^  toute  elpèce  de  fervice  ; 
qu/elle  ed:  rrcs-nuifible  â  chacun  ,  tant  en  général  qu'en 
particulier. 

En  conféquences  Nous  maîtres,  niarelots  ,  canonniers 
foldar>  de  coure  clafTes  de  de  tous  grades  ,  proiriec- 
to,;]s  5^  inrous  d'écarter  &  d'extirper  d'entre  rîous  les 
i,  iO'.ndres  veflïgesde  ce  runede  vice^ d'obéir  onanimemetii: 
^  TOUS  nos  chefs,  de  nous  conSer  à  leur  fagelTè  Sc  à  leur 
C  ipcneiioej  promelTes  iaféparables  du  ferment  facré  que 
nous  repérons.,  d'être  fidèles  à  la  nation  ,  a  la  loi  &  au 
rci  ,  de  maintenir  la  confutuiion  ,  de  dciendre  le  pa- 
villon français.  Oai_,  nous  jurons  de  le  défendre  jufc]u'a 
l\  dernière  goutre  de  notre  fang  fur  le  vailleau /e^  5'/^- 
p:rh  j  ce  beau  nom  feu!  eîiflamras  notre  patriotifrne  ; 


ïoiis  réunis  d'an  commun  &c  fraceniel  accord  fous  la 
voix  du  ché  reipedable  auquel  la  nation  en  a  confié 
les  ïCïiQS ,  nous  metErons  ,  en  fuperbes,  notre  fiercé 
&  noue  orgueil  a  combattre  &c  à  vaincre  nos  en- 
neiBÎs. 

Nous  proreftons  de  regarder  ëc  traiter  comme  in- 
fâme., traure  à  la  nation  ^  comme  parjure  &  indigne 
62  n.ivipuer  avec  nous ,  tout  mal-intentionné  qu'un 
ij^iiï  pervers  éloignera  de  ces  fencimens. 

Telles  font,  cliers  frères  &  amis,  les  difpoiîtions  de 
noue  équipage  ,  perfuadés  que  celles  de  tous  ceux  de 
Farmée  n'y  cèdent  en  rien  ;  hârez-vous  de  diffiper  les 
bruits  fâcheux  répandus  far  notre  conduite  ;  achevez  ^ 
perfectionnez ,  s'il  fe  peut  ^  rœi5vre  que  vous  avez  com- 
mencé ,  vous  aurez  des  droits  à  la  reconnoilfance  gé- 
nérale de  îa  France.  PuiiTiez  vous  jouir  d'un  prompt 
&  heureux  faccès  1  Puiffiez- vous  aiïurer  à  la  nation 
'eruière  que  ses  enfans  ,  toujours  excités  par  la  gloire  , 
animés  par  le  patriotifme  ,  (ont  pour  elle  un  rempart 
inébranlable  ,  ôc  qu'ils  préféreront  mille  morts  à  îa  honte 
de  voir  fouiller  le  pavillon  national,  &  altérer  les  pro- 
grès cle  la  conrtîtufion  françaiie  ! 

C'etiavec  ces  fendoieiis  que,  pénétiés  d'un  profond 
fCiped:  ,  nous  ibumies  vos  frères  &  amis 
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capitaine  d  acmes  ;  le  Guy  ,  fergetit  ^  Deville  ,  foldat  y 
Louis  Naudan  ^  gabier  j  J.  B.  Piqueray ,  quartier-maître  î 
Menard .  Moras,  premier  fécond  chirurgien  ^  J.F.  H.:mel, 
timonnier  ;  Menard,  idem  ^  Jean-Etienne  le  Pèchon,  ma- 
telot ;  L.  F.  A.  Langrenay  ,  gabier  ;  Jofeph  Grangé,  idemy 
Louis  Larget ,  matelot  fur  le  pont  ;  Guillaume  le  Duc  , 
contre-maître  j  Delcroix^  appointé  ,  pour  fes  camarades  ; 
Soye  ,  caporal  ;  Valfemey',  timonnier  ;  Laurent  Hamon- 
net ,  gabier  ^  H.  M.  Chapelain  ,  fécond  maître  ;  Michel 
Menil,  timonnier;  Bernard  le  Queux,  canonnier^Drever, 
fécond  maître  canoanier  ;  Vieil ,  ferge^t  de  Forez  ;  Phi- 
libert Quinquis ,  conue-maître  j  J.  F.  Tanquerey  j  Ma- 
thieu Pléber ,  maître  voilier  ;  F,  Y.  Morel ,  canonnier  ; 
Martin  Cabaret,  idem-,  J.  M.  Thebault,  timonnier^ 
Gabriel  Bailaitre;  J.  Grangé;  Jacou,  fergent^  fécond  ca-» 
îionnier  5  Perbaî ,  appointé  de  Forez  j  Jens ,  appointe» 
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